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Mohamed BAKHOUCH

Le lexique technique chamelier
dans le diwan d’al-A≈†al
Contribution à la lexicographie arabe relative à la chamelle

DANS le diwan d’al-A≈†al, la création de la chamelle en tant que personnage poétique
dépend de trois procédés littéraires: sa désignation par un nom, sa comparaison
à des hommes, des choses ou à des animaux et ses actions (réelles ou virtuelles)

comme monture 1. Nous allons, dans le présent article, nous intéresser au premier de ces
trois procédés: le lexique technique chamelier.

Conscient, pour nous y être heurté, de la difficulté que pose la langue arabe ancienne au
lecteur d’aujourd’hui, et soucieux de faire œuvre utile, aussi bien pour les chercheurs que
pour les lecteurs de la poésie arabe ancienne, nous proposons ici une explication du lexique
technique employé par al-A≈†al pour désigner la chamelle. L’explication de ce lexique, qui
a l’avantage de figurer dans un corpus authentique et daté, sera suivie d’un court bilan dans
lequel nous regroupons les différentes désignations en fonction des caractérisations auxquelles
elles contribuent (aspect physique, aptitudes, etc. 2).

Il est évident qu’on ne saurait s’arrêter à ce stade de l’analyse, mais ce n’est pas l’objet
de cet article. Nous avons, dans notre thèse, fait suivre ce préliminaire philologique d’une
étude de la dimension mythique de la chamelle.

1. Admæ’, 44 (9), p. 212.
SENS: chamelle d’une blancheur éclatante. Nous ne suivons pas ici A. ¢Alyæn Abº

Suwaylim, car dans les définitions données par le Lisæn le blanc l’emporte:
«al-udma fî al-ibil: lawn mu‡rab sawædan aw bayæ∂an, wa qîla huwa al-bayæ∂u

al-wæ∂iÌ.»

1 Pour l’étude détaillée de ces trois procédés lire notre recherche:
Un aspect de la poésie d’al-A≈†al: le panégyrique. Thèse inédite,
université de Provence (Aix-Marseille I), novembre, 2001.

2 Pour cette étude nous utilisons le deuxième tome de l’ouvrage
d’Anwar ¢Alyæn Abº Suwaylim, Al-ibil fî al-‡i‘r al-Ïæhilî diræsa fî
∂aw’i ©ilm al-mîÚulºÏiyya wa al-naqd al-ÌadîÚ, al-Riyyæ∂, Dær
al-¢Ulºm li-al-™ibæ‘a wa al-Na‡r, 1983, (2 tomes).

Nous avons eu également recours au Lisæn pour compléter nos
définitions chaque fois que cela s’est avéré nécessaire.
Le numéro en caractère gras est celui du poème et le numéro
qui figure entre parenthèses est celui du vers; nous le faisons
suivre du numéro de la page du diwan dans laquelle il figure.
Pour la réalisation de ce travail nous avons utilisé l’édition
d’A. ∑æliÌænî, Ωi©r al-A≈†al, Beyrouth, Dær al-Ma‡riq, (2e éd.), 1969.
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En ce qui concerne la robe des chameaux, la udma désigne une couleur mêlée de noir
ou de blanc; on dit aussi que c’est la blancheur éclatante.

Dans le Lisæn: «Wa al-arabu taqºlu: Quray‡ al-ibil udmuhæ wa Òuhbatuhæ, […].», voir
le 77. Nous lisons dans le poème 31, (10):

Udmun mu≈addamatu al-sawædi ka-annahæ *** ≈aylun hawæmilu bitna fî aÏlæli.
Il s’agit ici de vaches sauvages qui sont blanches et dont les pattes sont noires que le

poète compare à des chevaux.
Dans les poèmes 37 et 58 les chamelles ÌiÏæn, qui sont des chamelles de race excellente

et dont le pelage est blanc, sont, dans une sorte de surcaractérisation par la couleur blanche,
également qualifiées par le poète de udm.

2. ¢Alæt, 37 (28), p. 186.
SENS: chamelle solide, que l’on compare à l’enclume pour sa solidité, ou chamelle de

grande taille.
«Næqa ©alætu al-≈alqi: Òulba, tu‡abbahu bi-al-sindæni li-Òalæbatihæ, wa qîla al-©alæt:

al-†awîla.»
Dans le Lisæn: «wa al-©alætu al-Òa≈ra, wa qîla: Òa≈ratun yuÏ©alu lahæ i†ærun min al-a≈Úæ’

wa min al-labani wa al-ramæd Úumma yu†ba≈u fîhæ al-aqi†u, wa tuÏma©u ©alan; […]. qæla
al-Íawharî: wa al-©alætu ÌaÏarun yuÏ©alu ©alayhi al-aqi†u; […]. wa al-©alætu: al-zubratu
al-latî ya∂ribu ©alayhæ al-Ìaddædu al-Ìadîda. wa al-©alætu al-sindænu. […] wa yuqælu
li-al-næqa: ©alætun, tu‡abbahu bihæ [bi-al-sindæn] fî Òalæbatihæ, yuqælu: næqa ©alætu al-≈alqi;
[…]. wa qæla al-LiÌyænî: næqtun ©alætun wa ©aliyyatun wa ©illiyæn murtafi©atu al-sayri læ
turæ abadan illæ amæma al-rikæbi.»

Selon l’auteur du Lisæn, le terme ©alæt désigne un roc ou une pierre (Òa≈ra). Il ajoute
que le même terme désigne la pierre qu’on entoure [d’un mélange fait] de fiente d’animaux,
de lait et de cendre et sur laquelle on cuit le lait caillé, le pluriel en est ©alan. Ibn ManÂºr
cite al-Íawharî qui écrit que al-©alæt est une pierre sur laquelle on pose le lait caillé. Plus
loin l’auteur du Lisæn précise que le mot ©alæt désigne l’enclume (al-zubra / al-sindæn). Il
affirme ensuite que l’on compare la chamelle à l’enclume en la désignant par le terme ©alæt
pour sa solidité, on dit, écrit-il, næqa ©alætu al-≈alqi (chamelle d’aspect solide). Il cite enfin
al-LiÌyænî qui avance que la chamelle ©alæt est une monture dont l’amble est haut
(murtafi©atu al-sayri) et qui devance toujours les autres montures.

3. Amºn al-layl, 2 (11), p. 13.
SENS: chamelle sûre, qui ne bronche pas la nuit.
«Næqa amºn: waÚîqatu al-≈alqi qad aminat an takºna ∂a©îfatan, wa qîla hiya al-latî

qad aminat al-©iÚær wa al-i©yæ’.»
Traduction: «Une chamelle amºn: Chamelle de forme solide qui est à l’abri de la fai-

blesse, on dit aussi que c’est la chamelle qui ne peut broncher ni se fatiguer.»
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4. An∂æ’ ≈ifæf luÌºmuhæ, 20 (13), p. 121.
SENS: chamelles amaigries, ayant peu de chair. [des montures exténuées, aux corps amai-

gris, (décharnés) pour avoir beacoup marché ou porté des fardeaux].

5. ©ans, 27 (7), p. 153; 67 (7), p. 278.
SENS: chamelle robuste ou chamelle endurcie qui est dans sa neuvième année, ou encore

la chamelle grasse aux formes parfaites. Le terme ©ans désigne également des jeunes
chamelles âgées de plus de six ans; bikæra étant des chamelles dont l’âge varie entre trois
et six ans.

«al-©ansu: al-næqa al-qawiyya, wa qîla: al-bæzil al-Òulba, wa qîla: hiya al-samîna
al-tæmmat al-≈alqi. al-©ansu min al-ibil: fawqa al-bikæra ay Òifiær, ©anasa al-ibila: sæqahæ
sawqan ‡adîdan.»

6. Aqræbuhæ sºd, 25 (24), p. 148.
SENS: chamelles dont les flancs sont noirs (à cause de la sueur et de la poussière).

7. ¢Awædil, 3 (10), p. 18.
SENS: ©awædil pluriel de ©ædila. Chamelle qui s’écarte du chemin suivi pour en prendre

un autre à côté.

8. A©yas, 37 (30), p. 186; 41 (3), p. 196. Voir 33.

9. Ba©îdatu al-†afr, 37 (27), p. 158.
SENS: chamelle qui fait de grands sauts.

10. Ba©îr, 42 (6), p. 203.
 SENS: masculin et féminin, pluriel: Bi‘ræn, bu‘ræn, abæ‘ir, ab‘ira, et abæ‘îr. Jeune cha-

meau qui fait sa première dent de devant ou de côté (bazil ou bæzil).

11. Dafqæ’, 37 (28), p. 186.
SENS: ici chamelle rapide.
sayl dufæq est un torrent qui remplit les deux côtés de son lit. Le terme adfaq (fém.

dafqæ’) désigne le chameau dont le coude s’écarte sur le côté. On dit ba©îrun bayyinu
al-dafaq, pour désigner les chameaux dont les dents sont saillantes, proéminentes des deux
côtés. L’expression sayrun adfaq signifie marche rapide. Marcher le difiqqæ signifie marcher
vite et allonger le pas, c’est une marche dans laquelle on déferle, on se rue; […] une
chamelle difæq est une chamelle qui déferle, se précipite. On avance également que les termes
difæq, dafqæ’, adfaq désignent le chameau ou la chamelle dont les coudes sont très écartés
sur les côtés.

Dans le Lisæn: «[…] wa saylun dufæq, bi-al-∂amm: yamla’u Ïanabatay al-wædî. dafiqa
al-ba©îru dafaqan wa huwa adfaq. mæla mirfaquhu ©an Ïænibihi. wa ba©îrun adfaq bayyinu
al-dafaq: iƒæ kænat asnænuhu muntaÒiba ilæ ≈æriÏ. […] yuqæl: særa al-qawmu sayran adfaq
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ay sarî©an. […] wa huwa yam‡î al-difiqqæ iƒæ asra©a wa bæ©ada ≈a†wahu, wa hiya mi‡ya
yatadaffaqu fîhæ wa yusri©u; […]. wa næqa difæq, bi-al-kasr: wa hiya al-mutadaffiqa fî
sayrihæ musri©atan. wa qad yuqæl: Ïamal difæq wa næqa dafqæ’ wa Ïamal adfaq: wa huwa
‡iddatu baynºnati al-mirfaqi ©an al-Ïanbayni; […].»

Les termes difæq et dufæq signifient qui marche ou coule avec rapidité (chameau, torrent).

12. ∆a’îl, 1 (33), p. 7.
SENS: chétif, débile. Il s’agit ici du petit de la chamelle.

13. ·ætu ma©Ïama, 13 (16), p. 70; 25 (22), p. 148.
SENS: chamelle patiente, grosse et forte, qui a la vigueur pour faire de longs voyages.

Chamelle que l’on teste et qu’on juge assez forte pour traverser le désert.
«Næqa ƒætu ma©Ïamatin: ƒætu Òabrin wa Òalæbatin wa ‡iddatin, wa qîla: hiya al-latî

i≈tubirat fa-wuÏidat qawiyyatan ©alæ qa†©i al-falæti.»
Le deuxième hémistiche du vers 16, (poème 13), confirme la définition: bi-ÒafÌatayhæ

wa maÏræ nas©ihæ waqa©u, elle porte des cicatrices sur les flancs, ainsi qu’aux endroits où
passent les lanières de son bât.

14. ·ubbal al-laÌm, 57 (33), p. 262.
SENS: ƒubbal pluriel de ƒæbil (féminin ƒæbila), chamelles maigres, efflanquées. ·ubbalu

al-laÌmi: amaigries.

15. Fatlæ’ al-ƒiræ©ayn, 41 (3), p. 196.
SENS: chamelle qui a les jambes très écartées du poitrail.

16. Íafºl, 52 (7), p. 238.
SENS: chamelle qui va d’un pas rapide, qui court.
«al-Næqa al-Ïæfila al-latî taniddu ©an ayyi ‡ay’in wa tusri©.»
Chamelle qui fuit tout et qui va vite.

17. Íasra, 34 (7), p. 169.
SENS: chamelle qui s’avance ou chamelle grande et corpulente. Le mot Ïasr ou Ïisr

signifie pont.
«Íamal Ïasr, wa næqa Ïasra wa mutaÏæsira: mæ∂iya, wa qîla: ∂a≈ma, wa qîla al-©aÂîma.»
Dans le Lisæn: «wa Ïamal Ïasr wa næqa Ïasra wa mutaÏæsira: mæ∂iya. […] wa qîla:

Ïamal Ïasr †awîl, wa næqa Ïasra †awîla ∂a≈ma ka-ƒalika. wa al-Ïasru, bi-al-fatÌi: al-©aÂîm
min al-ibil wa fiayrihæ, wa al-unÚæ Ïasra, […]. wa raÏul Ïasr: †awîl ∂a≈m; wa minhu qîla
li-al-næqa: Ïasr. […]. wa al-Ïasr wa al-Ïisr: lufiatæn, wa huwa al-qan†ara wa naÌwahu
mimmæ yu©baru ©alayhi, […].»

18. Íimæl, 17, (2), p. 90; 53 (10), p. 232; 129 (1), p. 320.
SENS: Ïimæl pluriel de Ïamal, chameau adulte.
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19. flºl al-naÏæ’, 16 (18), p. 86; 51 (17), p. 234; 57 (15), p. 260.
SENS: litt. «elle tue la vitesse», pour dire: elle est très rapide.
Le mot fiºl signifie ici le fait de faire périr.
Dans le Lisæn: «wa qælº: al-fia∂abu fiºlu al-Ìilm ay annahu yuhlikuhu wa yafitæluhu

wa yaƒhabu bihi.»
naÏæ’: Le fait de s’élancer rapidement et passer.

20. Íumæliyya, 3 (2), p. 17; 51 (17), p. 234.
SENS: chamelle pareille au chameau, dans sa forme, dans sa force et dans sa grande taille.

«Næqa Ïumæliyya: wæÚiqa tu‡bihu al-Ïamal fî ≈alqatihæ wa ‡iddatihæ wa ©iÂamihæ, […].»

21. Íºn, 20 (15), p. 122.
SENS: Ïºn pluriel de Ïawn. Chamelles de robe noire mêlée de rouge.
«Ba©îr Ïºn: aswad mu‡rab Ìumra.»
Selon le Lisæn le mot Ïawn signifie: être de couleur noire légèrement mêlée de rouge, mais

ce terme désigne également la couleur blanche, la couleur noire et la couleur rouge pure!
Dans le Lisæn: «Ibn Sîda: al-Íawnu al-aswadu al-mu‡ba©u Ìumratan, […]. Wa al-Ïawnu

ay∂an al-aÌmaru al-≈æliÒ. wa al-Ïawnu: al-abya∂, wa al-Ïam©u min kulli ƒalika Ïºn,
bi-al-∂ammi, […].»

Nous pensons qu’il s’agit plutôt ici de chamelles dont le pelage a été noirci par la trans-
piration et la poussière.

L’auteur du Lisæn signale que le terme Ïºna désigne le petit panier dont l’intérieur est
couvert d’une peau et dans lequel les marchands de parfums transportent leurs parfums = «wa
al-Ïºnatu: sulayla mustadîra mufia‡‡æt adaman takºnu ma©a al-©a††ærîn, wa al-Ïam© Ïºn,
[…].» al-Ïºna étant également une jarre enduite de goudron.

Dans son dictionnaire Kazimirski ajoute que le féminin Ïawnæ’ désigne la marmite
noire, noircie.

Analogie avec la marmite (la suie), la chamelle, dans le désert, cuit comme une mar-
mite. Cf. la désignation nº 6.

22. Íurd, 52 (13), p. 239.
SENS: Ïurd pluriel de aÏrad (féminin Ïardæ’). Chameau dont le poil est ras et fin. Il

s’agit ici d’une qualité. C’est un signe d’excellence et de générosité. Le terme aÏrad désigne
[la bête] dont le poil est fin et court.

Dans le Lisæn: «Wa al-aÏradu min al-≈ayli wa al-dawæbbi kullihæ: al-qaÒîru al-‡a©ari
[…].Wa farasun aÏradu: QaÒîru al-‡a©ari, wa qad Ïarida wa inÏarada, wa ƒalika min
©alæmæti al-©itqi wa al-karami, […]. Wa qîla: al-aÏradu al-laƒî raqqa ‡a©aruhu wa qaÒura,
wa huwa madÌ.»

23. Îafa∂, 9 (5), p. 52.
SENS: Ìafa∂ pluriel Ìifæ∂ et aÌfæ∂. Chameau qui porte les ustensiles et les meubles de

la maison.
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«al-AÌfæ∂: Òifiæru al-ibil awwal mæ turkab, wa qîla al-iÌfæ∂: al-ibil al-latî taÌmilu
al-matæ©.»

Les aÌfæ∂ sont les petits chameaux que l’on monte pour la première fois.
Et on dit que al-iÌfæ∂ sont les chameaux qui portent les bagages. Cette définition est

insuffisante.
Dans le Lisæn: «Wa al-Ìafa∂u: al-baytu, wa al-Ìafa∂u matæ©u al-bayti, wa qîla matæ©u

al-bayti iƒæ huyyi’a li-al-Ìamli. Qæla ibn al-A©ræbî: al-Ìafa∂u qumæ‡u al-bayti wa radî’u
al-matæ©i wa ruƒæluhu wa al-laƒî yuÌmalu ƒalika ©alayhi min al-ibil Ìafa∂, wa læ yakædu
yakºnu ƒalika illæ ruƒælu al-ibil, wa minhu summiya al-ba©îru al-laƒî yaÌmiluÌu Ìafa∂an
bihi; […].»

L’article du Lisæn nous apprend que c’est par métonymie que ce type de chameau a été
désigné par le mot Ìafa∂. En effet, Ibn ManÂºr indique que ce terme s’applique d’abord à la
demeure, et métonymiquement aux éléments de son ameublement, aux ustensiles et aux bagages
ayant peu de valeur. Deuxième information d’importance que nous apprend cet article: sauf
rares exceptions, seuls les plus mauvais chameaux sont chargés de ce type de fardeaux.

24. ÎæÏilatu al-©uyºni, 50 (1), p. 232.
SENS: chamelle dont les yeux sont enfoncés dans les orbites.
«ÌaÏalat ©aynu al-ba©îri: fiærat.»

25. Îalºb, 36 (17), p. 180*. * Ce mot figure dans la séquence madîÌ.
SENS: chamelle qu’on trait.

26. HamælîÏ, 52 (2), p. 238.
SENS: hamælîÏ pluriel de himlæÏ. Chamelle qui marche rapidement et gracieusement.
«al-hamlaÏa wa al-himlæÏ: min sayri al-ibil fî sur©a wa taba≈tur.»

27. ÎaræÏîÏ, 3 (3), p. 17.
SENS: ÌaræÏîÏ pluriel de ÌurÏuÏ et ÌurÏºÏ. Chamelle corpulente et grande ou chamelle

forte et mince ou encore c’est la chamelle vive (waqqæda) et courageuse (?).
«al-ÌaraÏ wa al-ÌirÏ wa al-ÌurÏºÏ: al-næqa al-Ïasîma al-†awîla ©alæ waÏhi al-ar∂i, wa

qîla hiya al-‡adîda al-∂æmira, wa qîla: al-waqqæda al-Ìæddatu al-qalbi.»

28. HawÏæ’u al-naÏæ’i, 54 (17), p. 248.
SENS: chamelle qui marche rapidement. Ardente et rapide à la course. Elle est pareille à

l’homme qui agit avec une sotte précipitation, et au vent violent qui arrache tout sur son
passage. Elle a la précipitation de l’homme stupide, gauche à cause de sa grande taille et
l’impétuosité du vent.

al-naÏæ’ étant le fait de s’élancer rapidement et passer, d’être rapide.
«al-hawÏæ’ min al-ibil al-næqa al-latî ka-anna bihæ hawaÏan min sur©atihæ.»
Dans le Lisæn: «al-hawaÏ ka-al-hawak: al-Ìumqu; […]. Wa raÏulun ahwaÏu bayyinu

al-hawaÏ ay †awîl, wa bihi tasarru©un wa Ìumqun. […]. wa al-hawÏæ’: al-rîÌu al-latî taqla©u
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al-buyºt, wa al-Ïam©u hºÏ. Wa qæla ibn al-A©ræbî: hiya al-‡adîdatu al-hubºbi min Ïamî©i
al-riyyæÌi; […].»

al-hawaÏ signifie stupidité, al-ahwaÏ étant l’homme de grande taille qui agit sottement
et avec précipitation. Le terme hawÏæ’ désigne le plus violent de tous les vents, c’est un
vent d’une force extrême, qui arrache les habitations du sol.

Cf. le nº 19. NaÏæ’: sauvegarde, salut, sauvetage, secours.

29. HiÏæn, 37, (11), p. 183; 51 (17), p. 234; 58, v. (6), p. 264.
SENS: chamelles d’excellente race et d’un pelage blanc (chameau, chamelle).
«al-hiÏæn min al-ibil: al-bî∂ al-kiræm al-≈æliÒati al-lawn wa al-©atq.»
Aux poèmes 37 et 58, les chamelles hiÏæn sont désignées par la couleur de leur robe:

udm, (voir à ce mot).

30. Îurra, 1 (40), p. 7; 19 (8), p. 113.
SENS: la chamelle noble.
«al-næqa al-Ìurra / al-karîma.»

31. ⁄ºÒ, 3 (3), p. 17; 36 (7), p. 179; 42 (12), p. 204.
SENS: ≈ºÒ pluriel de a≈waÒ et ≈awÒæ’. Chamelle qui a les yeux enfoncés dans la tête.
«al-ibil al-≈ºÒ: al-fiæ’irati al-©uyºni.»

32. ¢Irmis, 1 (33), p. 7; 44 (9), p. 212.
SENS: chamelle endurcie et forte, pareille à un roc dans sa solidité ou chamelle docile

que l’on conduit facilement. L’auteur du Lisæn semble réfuter cette dernière explication
au profit de la première.

«al-næqa al-Òulba al-‡adîda, wa qîla al-adîba al-†ayyi©atu al-qiyædi.»
Dans le Lisæn: «al-©irmisu: al-Òa≈ra. Wa al-©irmisu: al-næqa al-Òulba al-‡adîda, wa huwa

minhu, ‡ubbihat bi-al-Òa≈ra; […]. Wa qîla: al-©irmisu min al-ibil al-adîba al-†ayyi©atu
al-qiyædi, wa al-awwalu aqrabu ilæ al-i‡tiqæqi a©nî annahæ al-Òulba al-‡adîda.»

33. ¢ïs, 1 (38), p. 7; 3 (2), p. 17; 3 (12), p. 19; 25 (24), p. 148; 37 (26), p. 185; 41 (3),
p. 196 (a©yas); 52 (13), p. 239; 53 (3), p. 241.

 SENS: ©îs pluriel de a©yas et de ©aysæ’. al-©ays: le sperme de l’étalon. Le mot ©îs désigne
les chameaux et les chamelles dont la robe est blanche légèrement mêlée de rouge ou de
fauve. Ce sont des chameaux nobles.

«al-©ays: mæ’u al-faÌli. Íamal a©yas wa næqa ©aysæ’ fî-himæ udma. Al-©îsu: al-ibilu
al-bî∂u ma©a ‡uqra yasîra wa hum karæ’imu al-ibili.»

34. al-¢I‡æru, 8 (13), p. 43.
SENS: ©i‡æru pluriel de ©u‡aræ’, chamelle pleine qui a atteint son dixième mois depuis

qu’elle a été couverte par l’étalon.
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35. Kabdæ’, 19 (9), p. 113; 37 (28), p. 186.
SENS: chamelle grosse ( chamelle qui a un gros ventre).
«Næqa kabdæ’: ©aÂîmatu al-ba†ni.»

36. Kalº’u al-©ayn, 19 (7), p. 113.
SENS: kalº’u al-©ayn, qui peut veiller et supporter de longues insomnies.

37. KaÂºm, 16 (32), p. 87.
SENS: ici le mot kaÂºm signifie chamelle qui tait sa fatigue, et ne se plaint pas. Cepen-

dant ce terme désigne également le chameau qui s’abstient de ruminer. C’est dans cette
dernière acception que ce mot a été utilisé par les poètes étudiés par l’auteur de al-ibil fî
al-‡i©r al-Ïæhilî.

«KaÂama al-ba©îru wa huwa kæÂim: iƒæ lam yaÏtarr. Næqa kaÂºm wa nºq kuÂum læ
taÏtarru.»

38. Kºm, 7 (16), p. 40. (ce terme figure dans une séquence madîÌ).
SENS: le mot kºm désigne un troupeau de chameaux, L’expression næqa kawmæ’: dési-

gne la chamelle dont la bosse est grande.
Ici le mot kºm est le pluriel de akwam et de kawmæ’.

39. Maræsîl, 2 (11), p. 13.
SENS: maræsîl pluriel de mirsæl. Chamelles qui marchent avec aisance, chamelles rapides

à la course.
«al-Mirsæl: al-næqa al-sahlatu al-sayri, wa ibil maræsîl. wa al-maræsîl: al-sarî©a.»
S’agit-il ici de chamelles messagères?

40. Masænîf, 1 (32), p. 6; 36 (10), p. 180; 57 (31), p. 262.
SENS: masænîf (pluriel de musnifa et misnæf). Chamelles qui devancent les autres dans

la marche ou qui avancent leurs cous pour marcher, ou chamelles maigres. Le verbe asnafa
signifie mettre une sangle ou une courroie (un sinæf) pour raffermir le bât sur le dos d’une
chamelle, lorsque celle-ci maigrit.

Le terme masænif d’après Ibn Sîda désigne également la stérilité des années.
L’expression asnafati al-rîÌu signifie (en parlant du vent) souffler avec force, de manière

à soulever la poussière.
«[…] næqa misnæf wa musnifa: mutaqaddima fî al-sayr, wa qîla: hiya al-∂æmir min

al-ibil.»
Dans le Lisæn: «wa asnaftu al-ba©îra: Ïa©altu lahu sinæfan wa innamæ yuf©alu ƒalika

iƒæ ≈amuÒa ba†nuhu wa i∂†araba taÒdîruhu, wa huwa al-Ìizæmu. […]. wa ba©îrun misnæf:
yu’a≈≈iru al-raÌla fa-yuÏ©alu lahu sinæfun, wa al-Ïam©u masænîfu. […]; wa qad asnafa
al-ba©îru iƒæ taqaddama aw qaddama ©unuqahu li-al-sayri. […]. wa næqa musnifun wa
misnæfun: ∂æmir; […].
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«wa al-masænif: al-sinºna; qæla Ibn Sîda: a©nî bi-al-sinîna al-sinîn al-muÏdiba […].
wa asnafati al-rîÌu: sæfati al-turæba.»

41. Ma†æyæ, 52 (6), p. 238; 53 (10), p. 232. Voir le mot suivant.

42. al-Ma†iyy, 18 (7), p. 99; 42 (12), p. 204; 54 (15), p. 248; 54 (17), p. 248; 67 (5), p. 278.
SENS: al-ma†iyyu pluriel de ma†iyya, bête dont on monte le ma†æ (le dos), montures, ici

chamelles.

43. MiÌyæl, 37 (28), p. 186.
SENS: chamelle qui ne conçoit pas tout en ayant reçu le mâle.
Dans le Lisæn: «al-AÒma©î: Ìælati al-næqatu fa-hiya taÌºlu Ìiyælan: iƒæ ∂arabahæ al-faÌlu

wa lam taÌmil, […].»
«Îælati al-næqatu taÌîlu Ìiyælan: lam taÌmil, wa al-wæw fî ƒalika a©raq, […].»

44. Miqlæqu al-Ïænibayni wa al-∂afri, 44 (7), p. 212.
SENS: litt. chamelle dont les flancs et la sangle qui attache son bât sont agités. Pour

dire, que sa selle bouge parce qu’elle a maigri.

45. Misfær, 19 (9), p. 113.
SENS: c’est une bonne routière, elle voyage beaucoup.
«Ba©îr misfar: qawiyyun ©alæ al-safar, wa al-næqa misfara wa misfær, […].»

46. Mishær, 19 (7), p. 113.
SENS: qui veille beaucoup.

47. MiÚl al-fanîqi, 37 (28), p. 186.
SENS: chamelle pareille à l’étalon.
Fanîq (pl.) funuq et afnæq: étalon excellent exclusivement réservé à la reproduction.

48. Mu©arraqatu al-alÌî, 52 (8), p. 238.
SENS: chamelle dont la gueule est très amaigrie, décharnée.
«LiÌyæ al-ba©îri: al-fakkæni fî ra’sihi.»
al-fakk: partie de la bouche qui comprend la mâchoire supérieure et l’inférieure.

49. Muƒakkara, 57 (15), p. 260.
SENS: chamelle semblable au chameau, dans sa forme, dans sa force et dans sa grande taille.

50. MufarraÏa, 2 (12), p. 13.
SENS: chamelle dont le coude est très écarté de l’aisselle.
«al-MufarraÏa: al-latî ba©udat maræfiquhæ ©an zºrihæ.»
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51. Mu©Ïal, 1 (33), p. 7; 36 (8), p. 179; mi©Ïæl, 37, (27), p. 158; mu©Ïala, 57 (33), p. 262.
SENS: chamelle qui met bas avant terme et dont le petit est vivant. Le terme mu©Ïal

désigne également le petit de la chamelle né prématurément. Le i©Ïæl dans la marche étant
le saut du chameau lorsque le chamelier le monte, et avant qu’il ne s’installe tout à fait
dessus, on dit un chameau mi©Ïæl et une chamelle mi©Ïæl aussi.

 «a©Ïalati al-næqatu: alqat waladahæ li-fiayri tamæm. al-mu©Ïalu wa al-mu©aÏÏilu wa
al-mi©Ïælu min al-ibil: al-latî tuntiÏu qabla an tastakmila al-Ìawla fa-ya©î‡u waladuhæ, wa
al-waladu: mu©Ïal. al-i©Ïælu fî al-sayri: an yaÚiba al-ba©îru iƒæ rakibahu al-rækibu qabla
istiwæ’ihi ©alayhi, wa huwa Ïamalun mi©Ïælun wa næqa mi©Ïælun kaƒalika.»

L’excellence de la chamelle semble incompatible avec sa fonction de reproductrice.

52. MuÏamhara, 37 (27), p. 185.
SENS: chamelle forte, ramassée et ressemblant par sa forme à un monticule.
Dans le Lisæn: «al-LayÚ: al-Ïumhºru al-ramlu al-kaÚîru al-mutarækimu al-wæsi©u; wa

qæla al-AÒma©î: hiya al-ramla al-mu‡rifa ©alæ mæ Ìawlihæ al-muÏtami©a. […]. Ibn al-A©ræbî:
næqa muÏamhara iƒæ kænat mudæ≈alata al-≈alqi ka-annahæ Ïumhºr al-raml. […]. wa
Ïamhara al-qabra: Ïama©a ©alayhi al-turæba wa lam yu†ayyinhu. […]. wa fî al-tahƒîbi:
Ïamhara al-turæba iƒæ Ïama©a ba©∂ahu fawqa ba©∂ wa lam yu≈aÒÒiÒ bihi al-qabra.»

Selon al-LayÚ, cité par Ibn ManÂºr, al-Ïumhºru désigne une quantité importante de sable
entassé et large. Selon al-AÒma©î al-Ïumhºru est le monticule de sable qui domine les alentours.

Dans le même article Ibn al-A©ræbî affirme que l’expression næqa muÏamhara désigne la
chamelle lorsqu’elle est ramassée et qu’elle ressemble par sa forme à un monticule de sable.

L’auteur du Lisæn indique que Ïamhara al-qabra signifie recouvrir la tombe de sable
sans l’enduire de boue. Il précise plus loin que cette dernière expression signifie le fait
d’entasser la terre sans que cela soit propre à une tombe.

53. MuÏammara, 37 (28), p. 186.
SENS: chamelle dont les soles sont dures.
«aÏmara al-ba©îru: asra©a wa ©adæ. ≈affun muÏmar: Òulbun muÏtami©.»
L’expression aÏmara al-ba©îru désigne les chameaux qui galopent vite et l’expression

≈affun muÏmar la sole solide, dure et ramassée.
Dans le Lisæn: «al-Ïamr: al-nær al-muttaqida, wæÌidatuhæ Ïamra. […]. wa ≈affun

muÏmirun wa muÏmarun: Òulbun ‡adîdun muÏtami©un, wa qîla: huwa al-laƒî nakabathu
al-ÌiÏæra wa Òaluba. […].»

L’auteur du Lisæn précise que al-Ïamr est le feu ardent, et le nom d’unité est Ïamra
(braise). Selon Ibn ManÂºr l’expression ≈affun muÏmir wa muÏmar désigne la sole dure,
forte et ramassée, il ajoute, parlant de cette même expression, que l’on dit qu’elle désigne
la sole heurtée et endommagée par les pierres et qui s’est endurcie.

La chamelle est liée ici au feu et à la nuit, la nuit noire sans lune.

54. MuÌtaqir Ïawz al-falæt, 11 (10), p. 60.
SENS: chameau pour qui la traversée du désert (ou son milieu) est méprisable.
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55. Munqa∂ib al-aqræn, 19, (3), p. 112.
SENS: celui qui [pour avoir marché si vite] est coupé de ses compagnons.

56. Munta©atætun, 41 (7), p. 197. [Dans le Lisæn: munta©itætun, cf. le Lisæn et le diwan,
note (f), p. 197].

SENS: chamelles décrites comme étant belles, excellentes et plus rapides que les autres.
Dans le Lisæn (où le vers d’al-A≈†al dans lequel figure ce mot est cité), nous lisons:

«wa farasun na©tun wa munta©itun iƒæ kæna mawÒºfan bi-al-©itqi wa al-Ïawdati wa al-sabqi;
qæla al-A≈†al al-bayt: […].»

57. Muqattala, 55 (10), p. 252.
SENS: chamelle expérimentée, éprouvée.
«al-Næqa al-muqattala: al-muƒallala li-©amal min al-a©mæl al-mu©awwada al-muƒallala

©alayhi.»

58. MuÒ©ab, 58, (6), p. 264.
SENS: étalon. Il n’est utilisé ni pour le voyage ni pour les travaux.

59. Musnifa, 37 (26), p. 185. Voir 40.

60. Mu©†afatu al-Ìaqab, 37 (27), p. 158.
SENS: chamelle dont la sangle est de travers (ici à cause de ses sauts et de son amai-

grissement).
Îaqab: Sangle ou corde avec laquelle on arrête sous le ventre la selle du chameau.

61. Na©©æb, 37 (30), p. 186; 41 (3), p. 196.
SENS: chameau qui marche d’un pas rapide.
«al-Na©b: min sayr al-ibil, wa qîla: al-na©b: an yuÌarrika al-ba©îru ra’sahu iƒæ asra©a.

næqa næ©iba wa na©ºb wa na©©æba wa mun©ib: sarî©a.»
al-Na©b variété de marche des chameaux. Ce terme désigne également le fait, pour un

chameau, de bouger la tête lorsqu’il marche rapidement.

62. Na∂∂æ≈atu al-ƒifræ, 2 (12), p. 13.
SENS: chamelle dont la sueur coule abondamment derrière ses oreilles.

63. NaÏæ’ib, 18 (17), p. 101. Pluriel du suivant.

64. NaÏîba, 41 (11), p. 197; 54 (17), p. 248.
SENS: chamelle généreuse (noble?), excellente, forte, légère et rapide.
«al-NaÏîb min al-ibil: al-karîm al-©atîq wa al-qawiyy al-≈afîf al-sarî©.»
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65. NæÏiya, 2 (11), p. 13. La «délivreuse», la sauveuse.
SENS: chamelle rapide à la course. Chamelle qui traverse un espace et sauve son cha-

melier du danger en le faisant parvenir à un lieu sûr.
«Næqa næÏiya wa naÏæt: sari©a, wa qîla: hiya al-latî taq†a©u al-ar∂a bi-sayrihæ, wa

tanÏº bi-man yarkabuhæ, wa al-Ïam©u: nawæÏin, […].»

66. Nækit, 55 (10), p. 252. «[…] læ nækitun yu‡takæ minhæ, wa læ zawaru.»
SENS: chameau qui se frotte le flanc jusqu’à se blesser avec le coude retourné à cet

effet. «al-Nækit fî al-ba©îr: an yanÌarifa al-mirfaqu Ìattæ yaqa©a fî al-Ïanbi fa-ya≈riqahu.»
Dans le Lisæn: «Wa al-nækitu: an yaÌuzza mirfaqu al-ba©îri fî Ïanbihi.»
al-Nækit est le fait que le coude du chameau blesse son flanc.

67. Naqib al-a≈fæf, 25 (25), p. 148.
SENS: chameau qui a les soles usées. Le verbe naqiba signifie quant à lui marcher les

soles nues pour avoir usé les semelles (se dit du chameau à qui on avait mis des semelles
pour lui garantir les pieds).

«Naqiba al-ba©îru: iƒæ raqqat a≈fæfuhu.»

68. Nuqbatuhæ ©aysæ’, 13 (17), p. 70. Voir ©îs.
Nuqba = couleur.

69. Nussal, 1 (41), p. 7.
SENS: nussal pluriel de næsil et næsila. Nussal: chamelles rapides.
«ansalat al-næqa wabarahæ: alqathu. næqa nasºl: sarî©a.»
Dans le Lisæn (article n s l ): «Wa nasala al-mæ‡î yansilu wa yansalu naslan wa nasalan

wa nasalænan: asra©a.» ansalat al-næqa wabarahæ: la chamelle a mué.

70. Qanwæ’, 2 (12), p. 13.
SENS: chamelle qui a le mufle recourbé.
Dans le Lisæn: «Ibn Sîda: Wa al-qanæ irtifæ©un fî a©læ al-anfi wa iÌdîdæbun fî wasa†ihi

wa subºfiun fî †arafihi, […].»
Le mot qanæ signifie élévation en haut du nez, cambrure à son milieu et longueur au bout.
Ibn ManÂºr ajoute plus loin que le prophète MuÌammad avait le nez aquilin, il était,

écrit-il: « […] aqnæ al-©irnîn; al-qanæ fî al-anfi: †ºluhu wa diqqatu arnabatihi ma©a Ìadabin
fî wasa†ihi, wa al-©irnîn al-anfu.»

Le commentateur du diwan indique dans la note «h» (p. 13), que c’est un défaut chez
le cheval et chez le chameau.

71. Qarî©, 51 (17), p. 234.
SENS: étalon de choix gardé avec soin pour propager une bonne race. Qarî©u hiÏæni: un

étalon de chamelles d’excellente race et d’un pelage blanc, (voir hiÏæn).
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Dans le Lisæn: «Wa al-qarî©: al-faÌlu, summiya bi-ƒalika li-annahu muqtara©un mina
al-ibil ay mu≈tær. […]. Wa al-qarî© mina al-ibili: al-la∂î ya’≈uƒu bi-ƒiræ©i al-næqati fa-
yunî≈uhæ, wa qîla: summiya qarî©an li-annahu yaqra©u al-næqa; […].»

Le nom qarî‘ est dû au fait que le chameau qui le porte ait été choisi (muqtara©, mu≈tær),
pour la reproduction.

72. Qa†im, 58, (6), p. 264.
SENS: chameau furieux de rut.

73. Ræmisæt, 42 (10), p. 203.
SENS: dans le Lisæn: «wa ramasa al-‡ay’a yarmusuhu ramsan: †amasa aÚarahu. wa

ramasahu yarmusuhu wa yarmisuhu ramsan, fa-huwa marmºsun wa ramîsun: dafanahu wa
sawwæ ©alayhi al-ar∂a.»

Le verbe ramasa yarmusu signifie effacer une trace, et ramasa yarmusu et yarmisu signifie
enterrer quelqu’un et égaliser la terre sur lui.

Ræmisæt pluriel de ræmisa. Chamelles qui voyagent la nuit, ou chamelles rapides (comme
le vent). En effet, nous lisons dans le Lisæn: «Ibn Ωumayl: al-rawæmis al-†ayr al-laƒî ya†îru
bi-al-layl, qæla: wa kullu dæbbatin ta≈ruÏu bi-al-layli, fa-hiya ræmis tarmusu: tadfinu al-æÚæra
kamæ yurmasu al-mayyitu, […]. Wa qæla Abº Îanîfa: al-rawæmis wa al-ræmisæt al-riyæÌu
al-zæfiyætu al-latî tanqulu al-turæba min baladin ilæ æ≈ar wa baynahæ al-ayyæm, […].» Dans
le même article nous lisons à propos de la huitième forme: «irtamasa fî al-mæ’ iƒæ infiamasa
Ìattæ yafiîba ra’asuhu wa Ïamî©u Ïasadihi fîhi.»

Traduction: « Ibn Ωumayl dit: al-rawæmis sont des oiseaux nocturnes, il ajoute: tout
animal qui sort la nuit est ræmis, il enterre les traces comme on enterre le mort. Abº Îanîfa
dit: al-rawæmis et al-ræmisæt sont des vents violents qui poussent les objets avec vigueur,
ils transportent la terre (la poussière) d’une région à une autre alors qu’elles sont séparées
par des journées de marche.»

La huitième forme irtamasa signifie être plongé dans l’eau.

74. Rasla, 41 (3), p. 196.
SENS: chamelle qui marche avec aisance. Dans le Lisæn: «Wa næqa rasla: sahlatu al-

sayri, […].»

75. RawæÌil, 67 (4), p. 278.
SENS: rawæÌil pluriel de ræÌila. Chamelle forte capable d’accomplir des voyages et

d’assurer le transport des fardeaux, excellente, belle d’aspect et aux formes parfaites.
«al-RæÌila min al-ibil: al-ba©îr al-qawiyyu ©alæ al-asfæri wa al-aÌmæli fî naÏæba wa Ìusni

manÂarin wa tamæmi ≈alqin.»

76. Rislatu al-≈abab, 37 (28), p. 186.
SENS: chamelle dont la marche rapide (dite ≈abab) est aisée.
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77. ∑ahbæ’, 37 (27), p. 158.
SENS: chamelle rousse.
Dans le Lisæn: «Wa al-aÒhabu mina al-ibili: al-laƒî laysa bi-‡adîdi al-bayæ∂i. Wa qæla

Ibn al-A©ræbî: al-©Arabu taqºlu: Quray‡u al-ibili Òuhbuhæ wa udmuhæ; yaƒhabºna fî ƒalika
ilæ ta‡rîfihæ ©alæ sæ’iri al-ibili. […]. wa qîla: al-aÒhabu mina al-ibil al-laƒî yu≈æli†u bayæ∂ahu
Ìumra, wa huwa an yaÌmarra a©læ al-wabaru wa tabya∂∂a aÏwæfuhu. […]. Ibn al-A©ræbî:
al-aÒhabu min al-ibil al-abya∂u. al-AÒma©î: al-ædamu mina al-ibili: al-abya∂u, fa-in ≈æla†athu
Ìumra, fa-huwa aÒhabu.»

Òahbæ’ féminin de aÒhab pluriel Òuhb désigne la chamelle rousse ou fauve.
al-aÒhab parmi les chameaux est celui dont la blancheur n’est pas intense. Ibn al-A©ræbî

indique que les Arabes disent que les chameaux roux et ceux qui sont blancs (pour udm,
voir les mots nºª 1 et 86) sont les Quray‡ des chameaux; les Arabes, ajoute-t-il, cherchent
à les honorer en les désignant de cette expression.

On dit également qu’al-aÒhab parmi les chameaux est celui dont la blancheur est mêlée
de rouge, le haut du poil étant rouge et le bas blanc.

Ibn al-A©ræbî affirme que al-aÒhab désigne le chameau blanc. Et al-AÒma©î pense que
al-ædam sont des chameaux blancs et que lorsque la robe est blanche mêlée de rouge le
chameau est aÒhab.

78. Sæhimatu al-≈addayn, 3 (1), p. 17.
SENS: chamelle qui a les joues maigres. (Voir 33).

79. ∑awædiq ©itq, 41 (8), p. 197.
SENS: chamelles dont l’excellence est vraie.

80. Sawæhim, 1 (42), p. 8; 25 (24), p. 148; 41 (6), p. 197.
SENS: sawæhim pluriel de sæhima: chamelles amaigries, efflanquées à cause du voyage.

Le suhæm et le sahæm signifient la maigreur (al-∂umºr), le changement de la couleur et la
minceur des lèvres.

al-sæhima est la chamelle maigre. Les chameaux sont sawæhim lorsqu’ils sont transfor-
més par le voyage.

Dans le Lisæn: «[…] wa al-suhæm wa al-sahæmu: al-∂umru wa tafiayyuru al-lawni wa
ƒubºlu al-‡afatayni.»

«wa al-sæhima: al-næqa al-∂æmira; […]. wa ibilun sawæhimu iƒæ fiayyarahæ al-safaru.»
On ne peut s’empêcher de penser ici aux flèches [sahm (pl.) sihæm], aussi bien celles

utilisées pour le jeu maysir (les azlæm sing. zalam: flèches non garnies de plumes, employées
à l’époque antéislamique dans les paris et le tirage au sort), que celles utilisées dans la
chasse et à la guerre. Ajoutons ici que le mot sahm désigne la part d’un butin que se par-
tagent les soldats. C’est également le sort, l’écot, la part.

81. al-Sawæm, 36 (21), p. 181*. * Ce mot figure dans la séquence madîÌ.
SENS: sawæm, pluriel sawæ’im. Qui paît, qui est au pâturage.
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«al-sawmu: sur©atu al-marri. Sæmati al-næqatu tasºmu sawman: marrat sarî©an. al-Sawæm
wa al-sæ’ima: al-mæl al-ræ©î. Wa al-sawmu: min ra©yi al-ibili.»

«al-sawm: Le fait de passer rapidement. On dit sæmati al-næqatu tasºmu sawman, pour
dire, elle est passée rapidement. al-Sawæm wa al-sæ’ima: La chamelle qui paît. al-Sawm:
Le fait de s’en aller à sa guise au pâturage.»

82. ∑u©r al-≈udºd, 37 (32), p. 186.
SENS: Òu©r pluriel de aÒ©ar (fém. Òa©ræ’), chameau atteint de la maladie Òa©ar, maladie des

chameaux qui rend le cou tortu. Ou chameau qui marche avec la tête penchée de côté par fierté,
par orgueil. Dans le Lisæn: «Wa qæla Ibn al-AÚîr: al-aÒ©aru al-mu©ri∂u bi-waÏhihi kibaran.»

83. ™æwiyatu al-qurb, 3 (1), p. 17.
SENS: chamelle efflanquée.

84. ™uwælatun aqræbuhæ, 16 (32), p. 87.
SENS: chamelle dont les flancs sont longs.

85. ¢Uƒæfira, 54 (17), p. 248.
SENS: chamelle sûre, robuste, au dos large et solide (Âahîra), qui ne bronche pas.
«Íamal ©uƒæfir: ©aÂîm, ‡adîd; wa al-næqa al-©uƒæfira: al-amîna, al-waÚîqa al-Âahîra, wa

hiya al-amºn; wa qîla hiya al-©aÂîma al-Òulba.»
Dans le tome 1 de al-Ibil fî al-‡i©r al-Ïæhilî, nous lisons p. 255: «wa al-Ïamal al-©uƒæfir

yarmizu ilæ kawkabi al-ƒanab wa ismuhu ©uƒæfir.»
Nous lisons dans le Lisæn: «wa ©uƒæfirun: ism kawkab al-ƒanab.»
©uƒæfir désigne une comète.

86. Udm, 37, (11), p. 183; 58, (6), p. 264.
SENS: udm pluriel de admæ’. Voir 1.

87. ¢ªÏ, 3 (10), p. 18; 36, (9), p. 180.
SENS: ©ºÏ pluriel de ©awÏæ’ et de ©æ‘iÏa. Chamelle qui a le dos courbé lorsqu’elle maigrit.

næqa ©æ’iÏa: Chamelle qui, change de direction avec douceur. Næqa ©awÏæ’: Chamelle
amaigrie, efflanquée.

«Næqa ©awÏæ’: iƒæ ©aÏafat fa-i©waÏÏa Âahruhæ. Næqa ©æ’iÏa: layyinatu al-in©i†æf.
al-©awÏæ’: al-næqa al-∂æmira.»

88. UÏud, 34 (7), p. 169.
SENS: chamelle solide, (dont la charpente osseuse est solide).
«[…], wa uÏud: muttaÒilatu al-faqær taræhæ ka-annahæ ©aÂmun wæÌid, wa næqa uÏud:

qawiyya muwaÚÚaqa.»
Dans le Lisæn: «al-iÏæd wa al-uÏæd: †æq qaÒîr. wa binæ’ mu’aÏÏad: muqawwæ waÚîq

muÌkam, […].»
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«[…], wa uÏud: muttaÒilatu al-faqær taræhæ ka-annahæ ©aÂmun wæÌid, wa næqa uÏud:
qawiyya muwaÚÚaqa al-≈alq. […]; al-uÏud, bi-∂ammi al-hamza wa al-Ïîm: al-næqa
al-qawiyya muwaÚÚaqat al-≈alq, wa læ yuqæl li-al-Ïamal uÏud; […]. »

Traduction: «[…] et uÏud [chamelle] dont les vertèbres sont [littéralement] soudées les
unes aux autres comme si elle était faite d’un seul os, la chamelle uÏud est une chamelle
forte et robuste, qui est d’une forte constitution du corps.»

al-iÏæd et al-uÏæd signifient arche ou arcade de petite taille. binæ’ mu’aÏÏad désigne
une construction renforcée [consolidée] solidement bâtie. al-uÏud avec une ∂amma sur le
hamza et sur le Ïîm désigne la chamelle solide, robuste de constitution. Cette désignation
n’est attribuée qu’à la chamelle.

Kazimirski indique que le mot aÏud signifie solide, à dos solide (se dit d’un bouclier ou
d’une chamelle, mais ne se dit pas d’un chameau).

89. U≈t al-falæt, 19 (9), p. 113.
SENS: chamelle sœur du désert.

90. ¢Ulkºm, 16 (17), p. 85.
SENS: chamelle robuste, grosse.
«al-¢ulkum wa al-©ulkºm wa al-©ulækim wa al-mu©alkam: al-‡adîdu al-Òalbu min al-ibil.

wa al-unÚæ ©ulkºm wa ©ulækima.»

91. WaÏnæ’, 1 (33), p. 7.
SENS: chamelle qui a les joues saillantes ou chamelle grande et grosse ou chamelle aux

formes parfaites, qui a la joue charnue et qui est endurcie.
 «[…] wa al-waÏnæ’u min al-nºqi: ƒætu al-waÏnati al-∂a≈ma wa qîla: hiya al-©aÂîma

al-∂a≈ma, wa qîla: hiya al-tæmmatu al-≈alqi laÌimu al-waÏnati al-Òulba.»

92. al-Wurq (al-≈ifæf), 27 (3), p. 152.
SENS: wurq pluriel de awraq et warqæ’. Ici, chamelles gris cendré. L’auteur de al-ibil fî

al-‡i©r al-Ïæhilî ajoute que l’on dit que la chair de cette variété de chameau est la meilleure,
mais les chameaux dits wurq sont peu appréciés à cause de leur peu d’ardeur au travail et
à la marche. Cependant, Ibn ManÂºr cite un adage selon lequel ce type de chameaux est
plus endurci au voyage nocturne «aÒbaru ©alæ al-suræ» que les autres chameaux.

«al-awraq min al-ibili: al-laƒî fî lawnihi bayæ∂ ilæ sawæd, wa qîla al-awraqu: a†yabu al-ibili
laÌman wa aqalluhæ ‡iddatan ©alæ al-©amali wa al-sayri wa laysa bi-maÌmºdin ©indahum.»

Dans le Lisæn: «Ibn al-A©ræbî: qæla Abº NaÒr al-Na©æmî: haÏÏir bi-Ìamræ’ wa isri
bi-warqæ’ wa ÒabbiÌ al-qawma ©alæ Òahbæ’; qîla lahu: wa lima ƒalika? qæla: li-anna
al-Ìamræ’ aÒbaru ©alæ al-hawæÏir, wa al-warqæ’ aÒbaru ©alæ al-suræ, wa al-Òahbæ’ a‡haru
wa aÌsanu Ìîna yunÂaru ilayhæ, […].»

≈ifæf: légères.
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93. Ya©mala, 67 (2), p. 278.
SENS: chamelle excellente propre au travail et à la marche.
Dans le Lisæn: «Wa al-ya©malatu min al-ibil: al-naÏîba al-mu©tamala al-ma†bº©a ©alæ

al-©amal.»

94. Zawar, 55 (10), p. 252. «[…] læ nækitun yu‡takæ minhæ, wa læ zawaru».
SENS: conformation vicieuse du poitrail.
Dans le Lisæn: «wa al-zawaru mayl fî wasa† al-Òadr.»

95. Åimæ’un ≈aÒîluhæ, 52 (8), p. 238.
SENS: litt. chamelles dont les muscles sont assoiffés, chamelles dont les muscles manquent

d’eau.

Bilan

À côté d’une dizaine de termes qui désignent l’espèce 3, le lexique technique de la cha-
melle est essentiellement fait de métonymies et de métaphores, relatives à des aspects
physiques (couleur, force, maigreur, etc.), à des aptitudes et à des compétences. Le lexique
chamelier se répartit ainsi:

1. Aptitudes et compétences

3. Amºnu al-layl; 7. ¢Awædil; 9. Ba©îdatu al-†afri; 13. ·ætu ma©Ïamma; 16. Íafºl; 19. flºl
al-naÏæ’; 26. HamæliÏ; 28. HawÏæ’ al-naÏæ’; 30. Îurra; 36. Kalº’ al-©ayni; 37. KaÂºm;
39. Maræsîl; 40. Masænif; 45. Misfær; 46. Mishær; 54. MuÌtaqir Ïawz al-falæt; 55. Munqa∂ib
al-aqræn; 56. Munta©atætu; 57. Muqattala; 59. Musnifa; 61. Na©©æb; 63. NaÏæ’ib; 64. NaÏîba
65. NæÏiya; 69. Nussal; 72. Qa†im; 73. Ræmisæt; 74. Rasla; 76. Rislatu al-≈ababi;
79. ∑awædiqu ©itqin; 93. ya©mala.

La vitesse, la sûreté, la capacité de veiller, la patience, l’aisance dans l’accomplissement
des tâches, etc. sont les qualités que révèlent ces différentes désignations.

Comme nous venons de le voir la désignation de la monture constitue en fait une véri-
table première caractérisation.

3 Il s’agit des désignations: 10. ba©îr, 18. Ïimæl, 23. Ìafa∂, 25. Ìalºb,
34. ©i‡ær, 41. ma†æyæ, 42. ma†iyy, 75. rawæÌil, 32. sawæm.
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2. Aspect physique

La couleur
1. Admæ’; 6. Aqræbuhæ sºd; 8. A©yas; 21. Íºn; 29. HiÏæn; 33. ¢Aysæ’; 68. Nuqbatuhæ

©aysæ’; 77. ∑ahbæ’; 92. al-wurqu (al-≈ifæf).
La couleur Ïºn n’est pas sans poser un problème (voir notre lexique ci-dessus au nº 21),

et al-wurqu désigne des chameaux gris cendré.
La couleur est l’un des critères d’excellence les plus importants, la preuve nous en est

donnée avec la désignation ÌiÏæn (37, 11; 51, 17; 58, 6). C’est un critère tellement impor-
tant qu’elle est parfois l’unique désignation de la (ou des) chamelle(s) dont parle le poète,
(cf. le poème 53) 4 comme si la couleur suffisait à en garantir la qualité, et tout comme
pour la femme dans la poésie érotique et le dédicataire dans le madîÌ, la blancheur est la
couleur vers laquelle va la préférence du poète.

Il en est de même pour la couleur blanche légèrement mêlée de rouge ou de fauve (a©yas
féminin ©aysæ’, pluriel ©îs) qu’al-A≈†al attribue le plus volontiers à ses montures, c’est de
très loin l’occurrence la plus importante du corpus 5.

L’emploi de cet adjectif de couleur appelle quelques remarques:
– la grande fréquence du pluriel, on peut y voir la volonté du poète de mettre en évi-

dence la fortune du propriétaire de ces chameaux de valeur, lequel propriétaire peut être le
poète lui-même ou le clan de sa bien-aimée, ce qui place la caractérisation de la monture
ici dans le registre du fa≈r;

– la couleur (et particulièrement celle-ci) est un indice de valeur derrière lequel il y a
toutes les qualités, c’est comme si la couleur connotait également la beauté, la puissance,
l’aptitude à la course dans le désert, la vitesse 6, etc.;

– enfin, le nom de la couleur que le poète utilise pour nommer cette catégorie de cha-
meaux provient de la même racine que le mot qui désigne ce qui est l’essence même de
l’espèce: la semence de l’étalon qu’on appelle ©ays.

Le poète a également désigné sa chamelle par la couleur blanche admæ’, 44 (9) et par
la couleur rousse ou fauve Òahbæ’, 37 (27), ces deux couleurs sont celles d’une catégorie
de montures que les Arabes appellent les «Quray‡ des chameaux», ce qui en dit long sur
la valeur de ces montures et sur l’estime dont elles jouissaient.

Comme nous le constatons, la désignation des chameaux par la couleur va au-delà de la
teinte de leur robe, il s’agit bel et bien d’une désignation valorisante et qualifiante.

Dans de nombreux raÌîl-s les qualités de ces chamelles seront mises à mal par la dureté
du voyage et au fil du développement du raÌîl l’auditeur et/ou le lecteur va assister à la
transformation inéluctable des montures. L’une de ces transformations consiste justement dans
l’altération de la couleur, ainsi les flancs de la chamelle généreuse deviennent noirs
(6. Aqræbuhæ sºd).

4 Deux désignations relatives à l’espèce figurent également dans
ce poème, ma†æyæ et Ïimæl, toutes les deux au vers 10.

5 Toutes occurrences confondues cette couleur est utilisée onze
fois par le poète dans ses raÌîl-s. A©yas, 37 (30); 41 (3). ¢ïs,

1 (39); 3 (2); 3 (12); 25 (24); 37 (26); 41 (3); 52 (13); 53
(3). Nuqbatuhæ ©aysæ’, 13 (17).

6 À propos de vitesse, signalons que le mot ©aysæ’ désigne
également la sauterelle femelle.
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Autres aspects physiques
a. Désignations valorisantes

2. ¢Alætun; 5. ¢Ans; 11. Dafqæ’; 15. Fatlæ’ al-ƒiræ©ayni; 17. Íasra; 20. Íumæliyya;
22. Íurd; 27. ÎaræÏîÏ; 32. ¢Irmis; 55. Kabdæ’; 43. MiÌyæl; 47. MiÚl al-fanîq; 49. Muƒakkara;
50. MufarraÏa; 51. Mu©Ïal; 52. MuÏamhara;  53. MuÏammara; 58. MuÒ©ab; 70. Qanwæ’;
71. Qarî©; 83. ™uwælatun aqræbuhæ; 85. ¢Uƒæfira; 90. ¢Ulkºm; 91. WaÏnæ’.

b. Désignations dégradantes
4. An∂æ’ ≈ifæf luÌ‚muhæ; 12. ∆a’îl; 14. ·ubbal al-laÌm; 24. ÎæÏilatu al-©uyºn; 31. ⁄ºÒ;

44. Miqlæqu al-Ïænibayni wa al-∂afri; 48. Mu©arraqatu al-alÌî; 60. Mu©†afatu al-Ìaqabi;
62. Na∂∂æ≈atu al-ƒifræ; 66. Nækit [læ nækit yu‡takæ minhæ wa læ zawaru]; 67. Naqib al-
a≈fæf; 78. SæÌimatu al-≈addayni; 80. Sawæhim; 82. ∑u©r al-≈udºd; 83. ™æwiyatu al-qurb;
87. ¢ªÏ; 94. Zawar [Conformation vicieuse du poitrail]; 95. Åimæ’un ≈aÒîluhæ.

Les désignations relatives à l’aspect physique sont ambivalentes, elles caractérisent à la
fois la force, la puissance, la solidité, mais aussi la maigreur, (les yeux enfoncés dans les
orbites, les sangles qui flottent, qui ont du jeu), la ressemblance avec le mâle, etc.

Les caractérisations relatives à la dégradation de la chamelle sont valorisantes, car elles
sont la confirmation de son aptitude à supporter le voyage dans le désert; d’autre part, les
stigmates du raÌîl apparaissent plus souvent dans le madîÌ que dans les poèmes apparte-
nant à un autre genre.

La majorité des désignations que nous venons de passer en revue ne sont pas inventées
par Al-A≈†al, elles figuraient déjà dans la poésie antéislamique 7, cela signifie qu’elles ap-
partiennent à un fonds culturel ancien, fruit d’un imaginaire collectif dans lequel la chamelle
avait certainement une dimension mythique et religieuse. Leur présence dans la poésie d’al-
A≈†al indique, comme nous nous sommes attaché à le démontrer dans notre thèse, que malgré
le bouleversement dû à l’émergence de la nouvelle religion, les représentations symboliques
et mythologiques liées à la chamelle, étaient encore vivaces.
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